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La réunification de l'Allema-
gne n'a pas été sans consé-

quences sur les bibliothèques de
lecture publique allemandes. L'arti-
cle ci-dessous a été écrit à la suite
d'une rencontre avec les respon-
sables de la Staatliche Fachstelle fur
das ôffentliche Bibliothekswesen
de Fribourg (Bade-Wurtemberg), le
directeur, Konrad Heyde, et son
adjoint Gieselher Reichhardt.

Au cours de notre entretien,
nos collègues ont abordé la situa-
tion générale des bibliothèques
allemandes depuis dix ans, et plus
spécifiquement la situation dans le
Land de Bade-Wurtemberg.

Les conséquences
de la réunification

La réunification a eu pour consé-
quence majeure de limiter les bud-
gets publics dans les États de l'an-
cienne Allemagne de l'Ouest,
puisque les Lander et les collecti-
vités devaient participer à la remise

à niveau économique des États de

l'ex-Allemagne de l'Est.

Pour les bibliothèques sous
tutelle des collectivités territoriales,
les budgets de fonctionnement, en

particulier dans le domaine des
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acquisitions de documents et des

frais de personnel, ont été réduits
de façon draconienne à partir de
1990. La bibliothèque municipale
de Fribourg (200 000 habitants),
par exemple, a eu pour consigne
de réduire le personnel de 10 %
en trois ans.

Les bibliothèques de

l'ex-Allemagne de l'Est

Pour les bibliothèques de l'ex-
Allemagne de l'Est, des missions
d'expertise menées par les biblio-
thécaires de l'Ouest ont abouti à

une restructuration complète du
système. Sous le régime commu-
niste, les bibliothèques étaient
nombreuses, y compris dans les

petites communes, avec un per-
sonnel souvent pléthorique. Les

collections, en nombre important,
étaient composées exclusivement
de livres, souvent en multiples
exemplaires puisque les biblio-
thèques étaient dotées automati-
quement par l'État central, dont
elles dépendaient directement, de
plusieurs exemplaires de tout livre
édité en Allemagne de l'Est : en
effet, le temps de disponibilité en
librairie dépassant rarement six
mois, une des missions des biblio-
thèques était de les conserver.

Le système oriental des biblio-
thèques a été restructuré sur le
modèle occidental. La tutelle des

bibliothèques a été confiée aux
communes et les missions ont été

redéfinies. La différence entre bi-
bliothèques scientifiques et biblio-
thèques de lecture publique, qui
n'existait pas, a été introduite elle
aussi.

La restructuration a abouti à la

fermeture d'un grand nombre de



petites bibliothèques et au licencie-
ment du personnel en surnombre.
Toutefois, le personnel reste plus
nombreux à l'Est qu'il ne l'est à

l'Ouest. Parallèlement, un désher-

bage des collections issues du sys-
tème communiste, l'acquisition
massive de littérature occidentale,
l'introduction d'autres supports que
l'imprimé, l'équipement technolo-
gique et la mise à niveau des bâti-
ments ont été entrepris, ainsi que la
formation des bibliothécaires.

Comment, à l'Ouest,
les bibliothèques
se sont-elles adaptées
à la nouvelle donne

budgétaire ?

Le principal souci des bibliothè-
ques a été de démontrer qu'elles
étaient nécessaires, puisque cer-
taines craignaient jusqu'à la remise
en cause de leur existence. Elles

ont donc cherché à être « ren-
tables », et à démontrer à leurs
tutelles qu'elles pouvaient l'être.

Le graphique 2 montre que les

prêts n'ont pas diminué en Allema-
gne malgré la réduction des bud-
gets et du personnel. Les chiffres
du Bade-Wurtemberg confirment
cette tendance. Il semblerait donc
que, malgré la diminution des bud-
gets d'acquisition et du personnel,
l'activité ait continué à progresser
(voir graphiques 2 et 3).

Le tableau ci-dessous montre
l'évolution croissante du nombre
de prêts dans le Land de Bade-
Wurtemberg par poste de profes-
sionnel :

Méthodes managériales
et évaluation
Ce résultat est dû à l'introduction de
« méthodes managériales » (K. Hey-
de) qui ont amené une rationalisa-

tion des processus et de l'organisa-
tion, issue de la mise en place d'une
évaluation fine et comparative des

méthodes de travail et des résultats.

C'est la fondation Bertelsmann qui a

introduit ce système de comparai-
son auprès de quelques biblio-
thèques de villes importantes
(Ludwigshafen, Hildesheim, etc.),
dès le début des années 1990.

L'expérience a été reprise par
la Fachstelle de Fribourg auprès de
onze bibliothèques de son secteur.

Les bibliothèques sont invitées à

mesurer très précisément le temps
consacré à chaque tâche (traite-
ment d'un document, prêt...) et à
en évaluer le coût. La comparai-
son doit permettre de s'aligner sur
la bibliothèque la plus perfor-
mante. Cette comparaison s'étend
aux résultats (nombre de prêts,
d'adhérents). Elle a eu pour consé-
quence une tendance à adapter les

fonds à la demande qui, si elle

n'est pas dominante, selon Konrad
Heyde, tend à prévaloir dans cer-
taines bibliothèques.

Par exemple, à la bibliothèque
de Wehr, ouverte en 1999 pour
un regroupement de communes
représentant 10 000 habitants, la lit-
térature, en particulier classique, est

réduite à la portion congrue puis-
que ce fonds intéresse un public
réduit. L'accent est mis sur les fonds
technologiques (informatique, mul-
timédia), la vie pratique (recherche

d'emploi, vie quotidienne) et les

documentaires d'information con-
crets. Dénommée « médiathèque » ,

une appellation encore peu répan-
due, elle met aussi l'accent sur les

supports autres que l'imprimé. La

bibliothèque, avec son mobilier
chromé et son aménagement futu-
riste, son automate de prêt et ses

corbeilles métalliques permettant
de « faire son marché », est instal-
lée dans un ancien supermarché,
dont elle a adapté le concept.



Conséquences
de l'évaluation
L'évaluation a eu pour conséquen-
ces positives une rationalisation des

procédures et une modernisation
des établissements, notamment :

e Le développement de la
technologie : informatisation, auto-
matisation.

e La généralisation de l'« out-
sourcing ", soit la délégation d'un
maximum de tâches à l'extérieur
de la bibliothèque. De plus en plus
de services sont demandés à l'EKZ
(centrale d'achats, voir présenta-
tion dans ce même dossier), qui
ajoute à ses prestations tradition-
nelles un service bibliographique
complet : certaines bibliothèques
ne gèrent plus leur politique d'ac-
quisition mais la délèguent à l'EKZ,

qui leur fournit des lots de docu-
ments régulièrement actualisés et

se charge aussi de compléter leurs
fonds dans certains domaines.

a La création de fonds spéciali-
sés, justifiant l'existence de biblio-
thèques auprès des élus : ainsi, dans

le Bade-Wurtemberg, la biblio-
thèque de Blumberg, menacée de

fermeture, a développé un fonds
spécialisé ferroviaire, et la biblio-
thèque de Wehr un fonds multimé-
dia sur Anne-Sophie Mutter, native
de la commune, tous deux acces-

sibles sur internet.
e Une conséquence aux aspects

à la fois positifs et négatifs est la
constitution d'associations d'amis
de la bibliothèque qui recherchent
des finances, organisent des actions

d'animation et de communication,
participent aux activités de prêt ou
de rangement des collections,
venant ainsi en remplacement du
personnel qui fait défaut.

L'évaluation a eu pour consé-

quence négative la polarisation sur
les procédures et les résultats, ce

qui a fait perdre de vue la réflexion
sur les missions des bibliothèques
publiques et leurs objectifs sociaux,

culturels, pédagogiques, politiques.
Konrad Heyde, en tant que

directeur de la Fachstelle, met l'ac-
cent depuis deux ans sur la
réflexion concernant ces sujets, car
il est conscient des dérives nées de
la politique de rentabilisation à tout
prix pratiquée depuis quelques
années.

Bilan au début du
nouveau millénaire
La crise financière des années 1990
a eu des répercussions positives sur

les bibliothèques puisqu'elle a accé-

léré un processus de modernisation.

Dans le Bade-Wurtemberg, le Land

économiquement le plus fort, la
crise est surmontée : les budgets des

bibliothèques croissent à nouveau
et des créations de postes profes-
sionnels sont prévues. Le nombre
de bibliothèques en construction ou
en réaménagement n'a jamais été

aussi important qu'en ce début de
siècle.

Selon nos collègues de
Fribourg, cette tendance devrait
s'étendre progressivement à l'en-
semble de l'Allemagne, du moins
dans les Lânder de l'ex-Allemagne
de l'Ouest.
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Bibliothekswesen Freiburg. Die Entwicklung

der ôffentlichen Bibliotheken in Baden-
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2000.
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